
Salaires dans les banques,
Mobilisons-nous partout !

Il  faut  casser  l’idée  reçue  que  les  salariés  des 

banques  sont  des  privilégiés.  Ils  méritent  leur 

salaire.  Ils  consomment  sur  le  territoire,  cotisent 

pour la CAFAT, contribuent aux financements des 

retraites, des écoles, du service public,  …En tout 

ce sont plus de 1.200 familles actives.

Depuis  de  nombreuses  années,  nous  constatons 

une  hausse  continuelle  des  prix  en  Nouvelle 

Calédonie,  alors  que  l’augmentation  du  Point 

Bancaire  est  systématiquement  bien  inférieure  à 

l’inflation.  Ainsi, en 10 ans, l’évolution du Point 

Bancaire a été de  8%, contre  16% pour celui 

de l’indice des prix ! 
Fin 2008, l’inflation sera de 3,1%. Depuis le mois 

d’avril  seulement  le  point  bancaire  a  seulement 

augmenté de 1,3%, et ce malgré les nombreuses 

tentatives et propositions des syndicats. Alors que 

même le MEDEF préconisait une augmentation de 

2% pour l’année entière, nos dirigeants s’obstinent 

à fermer la porte aux négociations. Et après cela, 

on  nous  parle  de  dialogue  social ?  Le  secteur 

bancaire ne semble pas concerné par le dialogue 

social.  Pourtant  en  2007,  les  5  banques  de 
Nouvelle  Calédonie  ont  fait  6,4  milliards  de 
francs de bénéfices (source IEOM)… ! Que nous 

disent  nos  dirigeants ?  Que  la  situation 

économique  est  alarmiste,  qu’ils  ne  peuvent  pas 

augmenter leur masse salariale. A qui la faute ?! A 

ces mêmes dirigeants qui ont suivi les directives de 

ces grands patrons qui ont entraîné tout le système 

financier  à la  dérive.  En vérité,  le  but  recherché, 

c’est  encore  et  toujours   rémunérer 
prioritairement le capital, pas le travail. Nicolas 

Sarkozy  a  demandé  une  inversion  des  priorités 

dans  la  distribution  des  bénéfices  au  profit  des 

salariés. Si cela est déjà le cas pour nos dirigeants 

qui  touchent de substantiels salaires et avantages 

en nature de toute sorte (logements, voiture, frais 

de bouche…), les employés eux doivent se sentir 

« coupables » de gagner leur vie correctement. On 

nous dit aussi que le rapport PNB/masse salariale 

des  banques  calédoniennes  est  bien  supérieur  à 

celui  de  Métropole.  Les  banques  en  métropole 

n’ont  pas  hésité  à  licencier,  à  délocaliser  de 

nombreux  emplois  dans  les  pays  émergents  et 

surtout engager des paris avec leur fonds propres 

sur des marchés à risque avec les conséquences 

que  l’on  commence  seulement   à  voir  et  pour 

abreuver la soif de dividendes de leurs actionnaires 

insatiables.  Cela  fait  plusieurs  années  que  la 

croissance économique de la Nouvelle  Calédonie 

avoisine  les  5%.  Alors  qu’en  métropole,  il  est 

annoncé  pour  2008-2009  une  croissance  quasi 

nulle. La dynamique économique et la richesse 
sont  bien  ici,  sur  ce  territoire.  L’argent  qui 
passe  sur  les  comptes  des  banques  locales, 
doit demeurer sur ce territoire et alimenter sa 
croissance, pas celle d’autres cieux ! 
On  nous  parle  aussi  de  développement  durable. 

Sachez que ce terme ne concerne pas uniquement 

l’environnement,  mais  aussi  le  bien-être  des 

populations  qui  doivent  vivre  correctement  et 

équitablement de leur travail.

Traditionnellement, le secteur des banques connaît 

peu de mouvements sociaux, et pour cause, nous 

sommes fiers de travailler pour des entreprises de 

qualité.  Mais  comment  expliquons-nous  que 
parler d’argent lorsqu’il s’agit de parler salaire 
soit tabou ? Sommes nous complexés ?

Alors,  collègues,  allez-vous,  docilement  perdre 

d’année en année votre pouvoir d’achat, sans rien 

dire ?  Aujourd’hui,  c’est  à  l’unanimité  que  les 
syndicats se sont unis pour réagir face à cette 
injustice.  Soyons  solidaires  pour   simplement 

réclamer notre dû en toute justice.
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